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Centre de Recherche en Psychanalyse et Ecriture

Mardi 2 JUIN 2009 - 21h00

Le don, un concept incontournable au carrefour de l'anthropologie
et de la psychanalyse

Maison de l’Amérique latine, 21h,  
217 bd. St.Germain, M° Soférino
Entrée libre

A l'occasion de la parution du n°32 de la Revue du Mauss, "L'amour des autres", se tiendra une Rencontre débat 
organisée par le Centre de Recherche en psychanalyse et écritures/avec :

Carina BASUALDO, psychanalyste, anthropologue, maître de conférence à l'université de Franche-Comté.
Philippe CHANIAL, maître de conférence en sociologie à l'université Paris-Dauphine.
Xavier PAPAIS, enseignant à l'ENS et à l'EHESS.
Gérard POMMIER, psychanalyste, professeur à l'université de Strasbourg.
La séance sera animée par Gricelda SARMIENTO.

La psychanalyse s'est construite à partir de la clinique, et la théorie s'est développée progressivement, selon les 
nécessités. Jusqu'au jour où sa dimension anthropologique est devenue inévitable. Comment se passer du /mythe du père 
de la horde primitive/, pour la compréhension clinique... de la subjectivité de l'enfant ? Comment se passer de la 
/psychologie des foules/, si les névroses sont finalement des maladies contagieuses (selon le troisième type 
d'identification) ? De sorte que cette anthropologie, que Freud a d'abord considérée comme une deuxième femme, a 
peut-être plus d'importance que la clinique, son épouse légitime !
Freud n'a pas eu connaissance des travaux de Marcel Mauss sur le don (que Lacan a cité à plusieurs reprises). Et l'on se 
demande si,  une nouvelle fois, l'anthropologie ne serait pas l'éclaireur de travaux à venir ! Car la recherche effrénée de 
la jouissance qui caractérise la sexualité humaine, n'aboutirait à rien d'autre qu'à une perte totale, si elle ne pouvait se 
retourner en don. S'agirait-il du seul don gratuit, sans contre-don possible, d'un don qui réclame l'échange de symboles 
non commerciaux, signes de l'alliance, et finalement armature et capitonnage du symbolique ?
Un champ de recherche important s'ouvre ainsi avec les anthropologues, notamment ceux qui se situent dans le 
prolongement de la pensée de Marcel Mauss.
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Séminaire de l’Inter Associatif Européen de Psychanalyse (IAEP)
 organisé par le Questionnement Psychanalytique

Les  6 et 7 juin 2009, Bruxelles

"Formations du psychanalyste"
Exposés de Jean Florence, Laurits Lauritsen, Jean-Jacques Leconte, Jean Szpirko

Bouche à oreille ,11 rue Felix Hap, Bruxelles

Renseignements : info@questionnement.be

_________________________________________________________________________________________

Colloque de la CRIEE et du DIWAN Occidental-Oriental, 

Les 12 et 13 juin 2009, Reims

L'hétérogène dans la Clinique et dans la Culture
Cercle Colbert, 4 rue Noël, REIMS 

Intervenants :

Yacine AMHIS, psychiatre Françoise ATTIBA, psychologue et psychanalyste Jacques BARBIER, psychiatre et 
psychanalyste Mathieu BELLAHSEN, interne en psychiatrie et président de l’AFFEP Fethi BENSLAMA, 
psychanalyste, professeur à l’Université Paris Diderot Hervé BOKOBZA, psychiatre et psychanalyste, médecin 
directeur de la Clinique de Saint Martin de Vignogoul Olivier BREDEAU, médecin Lorianne BRUNESSEAUX, interne 
en psychiatrie et présidente d’UTOPSY Franck CHAUMON, psychiatre et psychanalyste Corinne CHEMIN, 
comédienne et animatrice du GEM “La Locomotive” Patrick CHEMLA, psychiatre chef de service et psychanalyste 
Alice CHERKI, psychiatre et psychanalyste Sarah COLIN, psychiatre Coralie DA SILVA, infirmière Heitor DE 
MACEDO, psychanalyste Guy DANA, psychiatre chef de service et psychanalyste Géraldine DELCAMBRE, 
psychiatre Thierry DELCOURT, psychiatre et psychanalyste Annie DOUCE, psychiatre et psychanalyste Dany 
DUCOSSON, pédopsychiatre Djohar GHERSI, psychanalyste Roland GORI, psychanalyste et professeur à l’Université 
d’Aix-Marseille Olivier GRIGNON, psychiatre et psychanalyste Michaël GUYADER, psychiatre chef de service et 
psychanalyste Anne-Marie HAMAD, psychanalyste Nazir HAMAD, psychanalyste Leslie KAPLAN, écrivain Serge 
KLOPP, cadre infirmier Véronique KLOPP, psychologue et psychothérapeute Karima LAZALI, psychanalyste Emile 
LUMBROSO, psychologue Paul MACHTO, psychanalyste et psychiatre Claudie MANDIN, psychologue et 
psychodramatiste Simone MOLINA, psychanalyste, fondatrice du Point de Capiton et d’Inter/s/tisse Christelle 
POURRIER, infirmière Emile RAFOWICZ, psychiatre et psychanalyste, attaché d’enseignement à la faculté de 
médecine de Créteil Kathy SAADA, psychanalyste, attachée d’enseignement à la faculté de médecine de Créteil Nawal 
SOUISSI, interne en psychiatrie Laure THIERION, psychologue Valérie VALLET, psychologue Elie WINTER, 
psychiatre et psychothérapeute Thérèse ZAMPAGLIONE, psychologue et psychanalyste Georges ZIMRA, psychiatre et 
psychanalyste

Renseignements et Inscriptions :

Patrick CHEMLA - Gérard RODRIGUEZ Centre de Jour A. Artaud - 40, rue de Talleyrand -51100 REIMS Tél. : 
03.26.40.01.23 - Fax. : 03.26.77.93.14 g.rodriguez@epsdm-marne.fr 

mailto:info@questionnement.be
mailto:g.rodriguez@epsdm-marne.fr
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Séminaire mensuel de Psychanalyse Actuelle

 
  le 8 JUIN 21h15

Rencontre avec

Jean-Richard FREYMANN  

sur son ouvrage :

 « Passe, Un Père et Manque » 
ed Erès Arcanes 2008

Débat  animé par  Muriel  Aptekier, Anne-Marie Houdebine , Jean Marc Benkimoun, Jean-Jacques Moscovitz…

4 Place St Germain des Prés 75006 Paris
Salle RDC face

 
________________________________________

Le Samedi 27 JUIN 14h30-18h 

Rencontre avec

ZEEV STERNEHLL  

sur son ouvrage

LES ANTI LUMIERES,
DU XVIIEME SIECLE A LA GUERRE FROIDE,

(Edition Fayard (2006) Collection « L'espace du politique » dirigée par Pierre Birnbaum )

A L’Ecole Normale Supérieure, SALLE DUSSANE , 45 R. D’ULM 75005 PARIS

S’inscrire au plus vite auprès de jjmoscovitz@free.fr ou de marcel.drach@wanadoo.fr

Que J.Lacan dans ses Ecrits, nous le dise d’emblée « que s’y poursuit un seul débat, toujours le même, et qui, dût-il 
paraître dater,  se reconnaît pour être le débat des Lumières (…) et dont l’aurore tarde », voilà qui oriente notre rencontre 
avec l’ouvrage de Zeev Sternhell. 
 

« La déliquescence dans nos sociétés et nos organisations politiques des valeurs universelles que nous devons aux 
Lumières ‘’ franco‑kantiennes’’ ne procède pas de la génération spontanée. Dès le 11e siècle et tout au long des deux 
cents dernières années s'est édifiée une autre tradition ‑ une autre modernité. Sur une argumentation similaire, elle a fait 
la guerre aux Lumières. L'une des raisons de la cohérence interne de cette pensée qui s'en prend aux Lumières tient au 
fait que tous ses hérauts se lisent les uns les autres avec une grande attention » (Extraits 4e de couverture) .
Les anti-Lumières, ce sont certes d’abord ceux dont Z. Sternhell déplie la généalogie tout au long de son livre : Burke, 
Vico, Maistre, Herder, et plus proche de nous Maurras, Croce. La confrontation entre ces penseurs du nationalisme et du 
communautarisme et  ceux des Lumières,   soulèvent  des questions cruciales pour notre époque que nous souhaitons 

mailto:jjmoscovitz@free.fr
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déplier. La première est le sionisme, elle touche Sternhell directement comme historien, citoyen et militant : historien 
(Aux origines d’Israël -Entre nationalisme et socialisme, 1995), citoyen – donc aussi soldat – israélien, militant de 
Shalom Arshav, « La paix maintenant ». La seconde est le néoconservatisme américain, qui prend son essor dans les 
années 1960, en réaction à la lutte pour les Droits civiques, à celle contre la
guerre du Vietnam  et au mouvement étudiant.  Les néoconservateurs  font leur jonction avec la révolution conservatrice 
et libérale de Ronald Reagan, au début de années 1980. Et ils reviennent en force quand Georges W. Bush est élu 
président en 2000. A travers eux, les anti-Lumières sont impliqués dans le cycle néolibéral des 30 dernières années, 
marqué par les deux guerres d’Irak, l’essor de l’obscurantisme religieux de l’ « Intelligent Design », et par la 
dérégulation financière à l’origine de la plus forte crise économique depuis 1929.
C’est dire l’impact actuel des thèmes traités dans l’ouvrage de Zeev Sternhell. Parmi les enjeux de ce travail essentiel, 
pourrait être débattus lors de la rencontre avec l’auteur :  le devenir du sionisme sous la condition de la paix, au Moyen 
–Orient ; la politique nationaliste et  des néoconservateurs américains et l’inscription de leur défaite dans  la politique 
d’Obama ; le gouvernement néolibéral de l’ « argent organisé », la crise financière et la possibilité d’une « refondation » 
du New Deal ; l’avenir des Lumières dans un discours de la science moins parasité par le registre du « phallique » – et 
tout particulièrement dans le discours du psychanalyste, tel que Lacan en formule la structure.
 
Zeev Sternhell, professeur d'histoire des idées, occupe la chaire Léon Blum de science politique à l'université hébraigue 
de Jérusalem.
 
La rencontre est à l’initiative de Psychanalyse Actuelle et d’Espace Analytique avec la participation de : Judith Cohen-
Solal, Henri Cohen-Solal, Marcel Drach, Nabile Farès, Patrick Landman, J-.J.Moscovitz, Bernard Toboul,  Alain 
Vanier.
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Vendredi 19 juin 2009, 19h30

Rencontre avec

Alejandro Dagfal
sur son ouvrage

Entre París y Buenos Aires: la invención del psicólogo (1942-1966)

Présentation de Elisabeth Roudinesco

 

19 h 30, Maison de l'Argentine ; Cité Universitaire, Paris

_________________________________________________________________________________________



L'article ci-dessous est paru dans Le MONDE du 28 mai 2009

Autisme, halte à la désinformation ! 

Caroline Eliacheff

Il y a des limites que nul ne devrait se permettre de franchir, pas plus certaines associations de parents d'enfants autistes 
que les autres. Pourtant, dans le but louable de "défendre" les autistes, l'Association Léa pour Sami, par l'intermédiaire 
de son président M'Hammed Sajidi,  franchit de façon répétitive ces limites en prenant pour cible les pédopsychiatres en 
général et les psychanalystes en particulier.
Fait-on avancer la cause de ces enfants par la désinformation, la calomnie, les attaques ad hominem, les déclarations 
haineuses ? Jusqu'à présent, aucun professionnel n'a réagi publiquement, par respect pour la souffrance de parents 
touchés par la maladie de leur enfant et peinant à trouver des réponses adéquates, tant nous sommes en retard en matière 
de places d'accueil et de pédagogie adaptée pour les enfants autistes.

Notre silence finit par nous rendre complices consentants. Contrairement aux idées véhiculées par cette association, qui 
ne jure que par les méthodes éducatives dont elle prétend que les pédopsychiatres se désintéressent, l'ensemble des 
professionnels concernés par la psychose et l'autisme ont intégré l'apport des neurosciences, des techniques éducatives et 
de la psychothérapie.

Ils réorganisent leurs dispositifs avec les moyens dont ils disposent pour en faire bénéficier les enfants, avec le soutien 
actif des parents, dont l'adhésion est non seulement souhaitée mais indispensable.

Nul parent, même s'il encense une méthode qui a fait ses preuves pour son enfant, n'est en droit de chercher à l'imposer 
à tous les enfants à l'exclusion de toute autre. Nul spécialiste ne se prétend détenteur d'un savoir, ou d'une pratique, qui 
s'appliquerait à tous les enfants autistes en excluant toute autre approche : l'autisme, par la variété de sa clinique et 
probablement de ses causes, n'autorise pas la simplification, si rassurante soit-elle.

ENFANTS "COBAYES"

C'est pourquoi la pétition et la manifestation du 2 avril à l'initiative de l'Association Léa pour Sami devant le ministère 
de la santé pour "demander un moratoire contre le packing" est particulièrement choquante : les médecins sont accusés 
de prendre les enfants pour des "cobayes" à qui on appliquerait "des méthodes scandaleuses"... Au fait, de quoi s'agit-il 
? D'une technique d'enveloppement qui a des indications précises, mais limitées, puisqu'elle concerne des jeunes se 
mutilant gravement ou tellement violents qu'ils mettent en péril la vie familiale, la poursuite de leurs soins et de leur 
intégration scolaire. Cette technique obéit à des règles éthiques précises.

Elle ne constitue qu'un élément, à un moment donné, de l'ensemble de la prise en charge de ces patients. Alors qu'elle 
est pratiquée depuis plus de dix ans dans le monde entier, le professeur Delion a présenté un projet d'évaluation de ses 
effets thérapeutiques (dossier Programme hospitalier de recherche clinique), avec avis favorable du Comité de protection 
des personnes du CHRU de Lille, où il exerce. C'est pour empêcher cette évaluation - réclamée par des praticiens du 
monde entier - que cette association mobilise d'autres parents avec des arguments injustifiables.

Il ne faut pas nous leurrer sur le sens des attaques envers le professeur Delion. Parmi les professionnels, il n'a pas à être 
défendu : sa compétence, son humanité, sa rigueur et son inventivité sont unanimement reconnues. Mais, à travers lui, 
c'est tout simplement la possibilité de délivrer des soins aux autistes quand ils en ont besoin, à leur fratrie et à leurs 
parents, qui est visée.

L'autisme serait-elle la seule maladie à ne pas englober le psychisme, au prétexte qu'elle serait d'origine génétique ou 
neurobiologique ? C'est aussi la mort souhaitée d'une collaboration - ô combien précieuse -, entre neuroscientifiques et 
pédopsychiatres, dans l'élaboration d'hypothèses cognitives et psychopathologiques qui nourrissent la recherche, et à 
terme le traitement des autistes. C'est pourquoi il est grand temps de réagir, et de ne plus laisser passer ces entreprises 
de désinformation aussi bruyantes que nocives.

Caroline Eliacheff est pédospychiatre et psychanalyste.




